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LE STENOGRAPHE CANADIEN ses luttes si nombreuses et de son industrie

,'l, "' ',rut, , P• "' L'<,ozibtn n'a-t-il su transmettte jusqu'à Sir W.
UgM 'li. .i. L"u.iaI.L>., Dai l 1un et jusqu'au Dr Car enter les srnes iiii-

-routem mathient citables de sul existence d l'aurore de la it-
'rd) ta *os iieii .t lti%* i rit ê" t .re iadre.s'.'s t.15111,' saitt ière organiséel

ni de tt fi or.1:.Il Il( <<' fiIu'%, Fst-ce là tout' Et le sténographe tout puissant
i n-t-il dit son dernier mot ' Est-il suppudable que

------ les interprètes qui surent lire l'eozuon dans la
troisième formation calcaire du laurentien itlé-

S0 U'V E L LE ANNE E itir s'arrèterout en chemin? Ne peut-on croire
quiin jour. ils sauront trouver dans une étude
plu; approfondse des signes de la sti'nographie

Sainte et heureuse, puisse-t-elle être! lossile, de nouvelles expressions des existences les
Pour vous, chers abonnés, lecteurs et fflus lointaines ?

lectrices, pour vos parents, et ceux qui Il serait difficile, on le voit, de contester l'an-
vous sont chers! cienneté de l'art sténographique et les splendeurs

Pour tous nos collaborateurs ! île son origine; et, plus difficile encore de contes-
ter son utilité et les services énormes qu'il rend à

PROSPERITE la pensée. A-t-il revêtu une forme désormais im-
muable ou les caractères qu'il a adoptés sont-ils

A la Sténographie! encore susceptibles de perfectibilité?
Aux Sténographes! Quelle sera la durée de son uvuvre dans l'avenir'
Au Canada! Existera-t-il toujours en perfectionnant de plis
A la France, la mère-patrie! en plus les moyenis qu'il choisit dès le principe

ou disparaltra-t-il devant les applications plus
. rapides des éléments modernes? L'expression de

La 0ténographie dans l'Histoire lA pelnsée ne deviendra-t-elle point instantanée
comme la pensée elle-mme? Qui donc saurait

La sténographie est un art très ancien-;un ara soulerer le voile qui recouvre ces choses ? Mais,
prinistéorae, n t fossiae, sosancimepn uer quel tite soit le sort que la Divinité réserve à laprénistoriqtie, un art foqsile, si j'oasis m'exprinser

ainsi, uni art né le jour m-ne où la puissance stenograplhie moderne, ses adeptes auront bien
divine metait l lremòilre manin à l'Suvre im- mérité de l'avenir, car ils auront contribué dans
mevine muetait no eiete niais n'ir fn e large part au perfectionnement de l'art deicie que nou tudionî et que nous admirons leur choix et ait d,'ve-loppement de la penséechaique joaur. îiîe'îee éud'

)ans notre siècle, où le doute syèrnntiquie a un.fecondeet Il.nde
iiiîvert le champ le pluas vaste à toules les incré-
dulités, la proiio<itioni que jénonce soulèverait
des teml.éies si elle prosenait 41 une Iersonasité IF AVANT!
plus cornue; et, ceicanlit, il cia est lieu de plus

Quel est le but de la stenograihie, si ce nest caaiens et yankees.
d'obtenir l'expression la plus laconique, lalit La Preière étape du prorrè-. c'est liansi,
réduite de la pensée. au moyen de caractères lassoriation des mômes asnirationa.
naturels ou conventionnels ramenés -à leur mas- C'est avec plaisir que nous enreistrons les
nifestation la plus rapide? efforts tentés das tous les centres luelque ps-a

Le comble de l'espression stenographiqe ne importants en faveur de ces idées d association.
serait-il pas d'écrire l'histoire de tout un siècle, efforts qui se traduisent par l'éclosion dune
de toute une période de tempsimmense au moyen foule de sociétés etenographiqea.
de quelques traits. de quelques empreintes souvent Un vigoureux hourrah en taveur de ces non-
à peine distinctes? veaux collaborateurs!

Dieu n'a-t-il pas réalisé cet ialnl dans la Nature. De jour en jour, la sténographie gagne du lèr-
dont nous lisons l'histoire à chaque instant dans nain, il n'est plus maison de commerce oc établi-
les vestiges éloquents qu'elle nous a laisssè? sement industriel de quelque importance, avouat

N'est-elle pas le premier et le plus ancien des fusant quelquesaffaires,quin'ait.onoueaténo-
sténograpbes ? Ses caractères ne sont-ils pas les grphes.
plus tmervellleux, les plus éloquents et les plus Ce mouvement ne ferl'aillenru que s'aeeetiier
abrégés des signes sténographiques au fur et à mesure que soit utilité deviendra lus

Avaat Tiron et, avant Nénophon ir -me, les éclatante et m services appréciés à leur exacte
Egyptiens avaient imité, dans leurs hiéroglyphes, valeur.
les procédes de la Nature. Aussi, dans presque toutes les maisons d'ii-

Ilh omanse préhistorique a pu nous transmettre cation, une large part est laite à l'étude de la
en quelques traits rapides, bunnès sur la rierre et sténogaie qui est- le rails tendent à le
sur les cornet: de [bêtes de Lprouver - l'éc-itare commproire de l'avenir.


